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Projet d’aménagement d’un parc éolien
dans la MRC de L’Erable

benis Gingras 6211-24-020

rang 10, St-Ferdinand

J’aurais jamais cru qu’un jour notre environnement serait autant menacé.
Pourtant on parle de plus en plus de réchauffement planétaire, des gaz à
effet de serre, des maladies respiratoires et de cancers. Tous ces
problèmes, il me semble, devraient suffirent à faire comprendre la situation
de notre planète.

Notre gouvernement veut un tournant vert pour l’environnement et c’est ce
qu’il tente de faire juste ici, dans notre MS.C. avec un vaste projet éolien.

On déverse des résidus industriels et des matières fécales humaines sur les
terres. On va implanter 50 éoliennes sur des montagnes et le gouvernement
s’entête à nous faire croire qu’il y a un tournant vert!

Ici, nos montagnes sont un peu les poumons de la région; ils nous protègent,
filtrent l’air et l’eau, donnent une beauté exceptionnelle aux municipalités
qu’elles abritent, ça et bien d’autres encore...

Les h6pitaux sont pleins, les salles d’attente ne suffisent plus et on se
demande pourquoi ? À force de changer l’état de notre environnement, la
qualité de vie des habitants décline. Continuons à croire que d’énormes
modifications de notre région n’apporteront que du bien à ceux qui y
demeurent. On n’a qu’à regarder l’état des mines d’Amiante, autrefois cela
nous semblait prospère, maintenant le cadavre des celles-ci resteront dans le
paysage en nous faisant penser à tous ceux et celles qui sont atteintes de
maladies cancérigènes.

bans un temps futur, l’argent aura eu comme effet de faire oublier aux gens
que même plus riche en capitaux la santé ne se paye d’aucune façon. Il n’en
demeure pas moins que s’il faut avoir peur d’être exposé à notre
environnement, de boire l’eau, de manger autre chose que des produits bios
nous risquons la file à la salle d’attente. En fin, après l’expertise d’un médecin



me faire dire qu’il me reste que peu de temps pour dépenser tous ce que j’ai
volé à renvironnen’ient. Pensons aux générations futures. Voulons-nous
vraiment leur laisser une région malade?


